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portay le viatique, mais fa foy luy donna des forces,
elle fort de fon li&, fe iette & deux genoux en terre,
& d’'vne voix mourite: Icy mon Seigneur, s’écria-
t'elle, ie croy fermement que c’eft vous qui venez
pour me vifiter, ie meurs dans cette Foy, & dans le
repétir d’auoir efté vn fi 16g-temps fans vous con-
noiftre, ayez pitié de moy. Plufieurs des affiftans
ne purent contenir leurs larmes, elle feule faifoit
paroiftre {fur fon vifage la ioye que reffentoit fon
ceeur, & les contentements d’vne ame qui ne refpiroit
que le Ciel. Elle tomba le lendemain dans vn affou-
piffement mortel, & n’eut plus ny d’'yeux, ny d’o-
reilles, finon lors qu'on luy parloit de prier Dieu, car
alors [30] reuenant a {oy, elle prenoit plaifir iufque
dans l'agonie d’adorer celuy dont elle ioiiyt mainte-
nant.

Elle eftoit groffe de cinq mois, & c’étoit 1a noftre
vnique regret que la mort d’vne fi faincte mere priuaft
fon frui®¢ du bon-heur que nous luy fouhaitions.
Nous fifmes vn veeu d’vne Neufuaine en 1’honneur
de faincte Anne, afin qu’elle luy obtin{t le Baptefme.
Il plut & Dieu exaucer nos prieres au point mefme
que nous en auions perdu l’efperance. Cet enfant
vint au monde, & n’eut de vie qu'enuiron vn demy-
quart d’heure, mais toutefois affez pour le faire viure
a iamais dans le Ciel. Nous le nommames Ignace
en fon baptefme, la mere fuiuit bien toft ce petit
Ange, & leurs corps s’accompagnerent iufqu’au tom-
beau.

Ce fut lors que nous nous vifmes obligez de confa-
crer vn cemetiere auprés de noftre Eglife, qui deuoit
receuoir pour {es premices va {i heureux depoft. L’en-
terrement fut folemnel, & fi remply de deuotion,



